
LE SAMEDI

11OURQUOI IL N'ARtRIVA P'AS A L'Il EU R DU IIE S,~<,»

IV V

ville, il tourna bride. Trois lieues de plus ou
de moins, ce n'était pas une allitire 1Il vert-ait

daodPinguet et irait ensuite chez le pliai-

Lor-sque Fillette, trempé de pluie arriva aux
Pomnières, Pinguet retenu à la maison par- le
mauvais temps, recommodait un harnais dans
la cuisine. Sa femme tricotait.

-Salut ben, la compagnie, (lit Feillotte en -

entrant.
-Sant, mon gars [illotte, répondit poli-

ment Pinguet.
Il prit un temps et poursuivit:
-Comme ça, te v'là venu par icite? ___________

-Me v'lâ venu, (lit Fillotte,
-Allons, c'est ben!... c'est brin . Vilain VI

temps, pas vrai
-C'est la misère 1dit tristement Fillotte.
Pinguet trouva que c'était, en efllet, la misère. Pendant une demi. heure

les deux hommes causèrent posément à lentes phrases espacées, de lit
pluie, de la récolte, (les foins ravagés (la misère !) de lat dureté des tempq,
puis Fillotte se leva pour prendre congé.

-Comme ça, te v'là parti ! dit Pinguet-
-Me v'là parti!
-Allons! c'est ben L... J't'oll're point de te rafraîchiir.. . C'est quasi.

ment point la saison, pas vrai ? hésita Pinguet en co>mplétant sa pensée
par un regard dans la direction des vitres fouettées par l'averse. Et tout
heureux de pouvoir prendre pour un refus le geste vague (le lFillotto il
s'enquit avec intérêt:

-Et chez té'?. .. Ça va t4jou, la santé ?
-Ça va, dit Fillotte, qui se décida à. ajouter : Hormis l'père. .. .J'crais

ben qui va inouri.
-Ah, ouais 1lit Pinguet.
-Même que j'vas qu'ri des drogues ptour hi à la ville.
-T'as; raison comme de juste... Feaut rn épargner pour ben l'.soigner,

l'pauv'vieux. .. Y l'mérite beti ! dit Pinguet attendri.
-Ben sûr !Aloi-s, j'soils d'accord pour les frais!
-Queux frais'? s'étonna Pînguet mis sur lat défensive.
-Daine?1 j'ons convenu que j'nourririons l'père d'moitié, pas vrai ? .1 '(e-

vons itou payer les drogues d'moitié... C'est la justice.
Un silence embarrassé se fit. Piniguet baissait le nez, louchant du côté

de sa femme.
Celle-ci, forte gaillarde au verbe criard, déclara sèchement:
-C'est point nos six mois. .. Ça nous <'garde point.
-VI'à qu'est bien parlé, approuva sagement Pinguet, c'est Point nos six

mois. .. Ah ! si c'était nos six mois 1
Fillotte protesta. Une discussion s'engagea entre les Li-ois per.4onnages,

Fillette soutenant que les médicaments devaient être en dehors de4 dépen ses
alimentaires, Pinguet se barricadant avec énergie dans les termes (le
l'arrangement fait ('n famille. Entre frèt'res, quoi!

-Six moi chez té, six mois cIhez nié.. . J'sor-s point d'là.
Et, la femme, méchamment, insinuait que si le vieux était mialade, C'est

peut-être qu'on ne lui avait pas donné à mnmger à sa sullisance.
Bref, l'explication entamée sur un mode conciliant, dégénéra avec une

telle âpreté que Fillette, perdant patience, s"écria:
-C'étant, mon gars Pinguet, puisque c'est comme ça, v'lô. le papier dlu

médecin... T'iras qu'iri les dtrogues s i tu veux. ..... pès tout, c'est à té
l'père, c'est point l'mien

Il jet& l'ordonnance sur la table et lit mine do sortir-. Alors, Pinguet,
alarmé, se résigna à mettre les pouces. Il retint son beau-frère par la
manche.

-Ecoute unt brin, Fillotte . Oit cause, pas vrai ? C'est pour causer
J'suis point un mauvais coeur.. Si ça peut guérir l'pèr-e, cli bien, j'ferai
l'sacrifice,... J'paierai la mioitié.

Sur cette assurance qu'il se fit prudemment réitérer, Fillotto reprit le
chemin de la ville. Il iît la patience (lu pharmacien à l'épreuve par de
longs marchandages et repar-tit.

Mais le long détout' qu'il avait fait pour- se rendre a 1>q înièrcs et sa dis-
cussion avec les Pinguet avaient demandé beaucoup (le temps. Quand il
arriva chez lui, il était près de sept heures.

c'est les dr-ogues. .. Quoi

-Lo x''là bei i tard, I ni <lit st feîîî meo.
-MN'est avis, répondit Fillette Quoique ça

v'la les drogues. Y cili a petit- quatrte francs dix
SOUS.

-J'vas les r-anger- (laits l'armoire, (lit la foin-
Mo. l'pèî-e n'eu a (lue faire. Il est détfutîit.

-DI éfunt!I répéta leillotte, tout saisi.
-Oui...- su l'environ dd'ohux lheur-es.
-IBon saîîg d'sorit !N'en '-'là (lu guignont

Y n'pouvait deotc iie attend<re uts brin
Là-dessus, il é1clatat en laentatiotis
-4.,ué mialheur- ! qué grand mîalhecur!I N'en

v'là unt malheur tout (1l'ntctti..
-Oui, pleuniichiait lat Fillotte cil s'essuyanit

un (cil du coin de soit tablier. C'était tit vieux
point gênant. .. Et si bon hommae ].--et pi
qu'était cot-e bon utile pour lat basse-cour

-Oh, ça, c'est rn, interr-omtpit le marti. àIais
qu'on va cii fait-e, à c't'lîeure 1

Il F
Le sur-lendenmain, quand le gai-s Pinguet, boudiné dans une redingote

étr-iquée datant du joui- de ses noces, et sa fenmno enîsachée dans utîe loil-
gu ante à capuchont ar-rivèrenît pour l'eniter-rcmnt, C'est à peine si l"il-

lotte leur laissa le temips d'asperger dle quelques gouttes d'eau biénite le
cer-cucil exposé levant lat porte.

Il entr-aîna le gai-s Pinguet dans la cuisine, ouvrit l'armoire et tion-
trant les fioles phariaceu tiques encore coi îlées de leu- cachet (le cire

-Y en a pouit quatr-e fr-ancs dix sous, lit-il avec le ton pénétt-é ilui con-
v-ient dans une chambr-e muortuair-e. V'là lat factur-e - (.'a t'fa<it qutiaante-
cinq sous potur toit compte.

-Pas même eune centime, déclara froidemîent Pitîguet. JIe n~'dois t-m.
-A cause f balbuntia Feillette abasourui. Pîsque j'sons conv'eniu quej'paie-

i-ens les drogues d'mnoitié. ..-
-J'î'm'en dé-dis point. J'ai qu'une parole ! Si ça petit faire (lu bieni

au pète, que j'ai dit, j'paier-ai la moitié...Ç y a-t-il fait (lu biien au pîèi-<-I

-En a-t-y !i'rnet bu unic cuillerée, l'pèrîe
-Damie! puisqu'il a pass-é avant, expliqlua l"îllette.
-- C'étant, pourquoi qu'tas fait lat dépense? objecta 1Piiguet avee uino

Et il conclut en tour-nanît du côté du cer-cueil un i-egard pieusement
enîdeuillé

-Pauv'pèîe '-.c'est jamiais hi qu'aur-ait, <-omntîo ça, gaspillé de.s qutatre
fr-ancs dix sous peut- rin ... Ii-in:i Tiiivts.

SUI', UN B<>ItNE
l)orila$ )i'a peint e1t dle peinef àt.pasr
D>'envi-r soit destini qui peut-tait se défeihi-c

Car il nî'ont qu'un mîoil à fer-mer
Et nt'a point ou d'csprit à meîdî-o.

DANS LE PEýTIT ýNl >NIR>
P,-tit(c IJ,'-/e--Jintiny a de granmdes pot-plexité-s fimnancièr-es. Il al ti-ouvé

une pièce (le dix sous et il ne pe'ut déýcifIei (le quelle iaitère il lat dépeti-
Set-a.

J-'.:t< flic- (ar-ec inv o'dsui)-îe dommaîuge qu'il nie Soit pas

.lIo~j"u. I icnvoilà (lui1 est ti-Lanige.
,I-d,m.-t,Žu'est-ce qui est étrange?1
Afoneieur.-Ce rmiancier f<lui (lit. qlue sonî hiéros était passionnié pour Is

aventures muais qu'il ni'ainmait pas lat vie doîiles4tillue.

Isid,,-P.-Ei bieon, <'s-tu satisfait dle la vie d'hiommie marié
iitdm. -Plus <lue satisfait, mîon ami, plus que satisfait.. - - djà

rassasié.


